
Jacques GUIGNARD 
NOM : 	 	   GUIGNARD

Prénom(s) :		 	   Jacques, Denis, Emile

Pseudonyme - Indicatif :	   Jack Brown

Date et lieu de naissance : 18 juin 1920 - Orléans (45)	 	 

Date et lieu de décès :	   12 octobre 1988 - Espaon (32)	 

Lieu d’inhumation :   Espaon (32)

Date d’engagement :   27 juin 1940

Lieu de ralliement :   Grande-Bretagne 
Parcours :   Grande-Bretagne, France  
Unités FFL successives :   Groupe de Chasse Ile-de-France

Grade (à la fin de la guerre) : Lieutenant 
Homologation :    FFL  
Commandeur de la Légion d’Honneur 
Médaille de la Résistance avec rosette (décret du 24 avril 1946)


   Croix de Guerre 1939-1945 avec palme de bronze  
	 	 


Jacques Guignard voit le jour le 18 juin 1920 à Orléans, au 64 rue de Coulmiers. Son père est 
employé des postes et télégraphes.

En 1940, Jacques Guignard est caporal pilote à l'École de Chasse d’Étampes, repliée à Saubrigue 
dans les Landes. Lors de la débâcle, il rejoint l'Angleterre à bord de l'Arrandora Star. Après une 
formation complémentaire, il est affecté le 20 août 1941 au Squadron 32, équipé d'Hurricanes.

Le 16 novembre 1941, il intègre le Squadron 340 "Free French", "Île-de-France", basé à 
Turnhouse. Aux commandes d’un Spitfire, il participe le 6 juin 1944 à la protection aérienne des 
troupes débarquant en Normandie. Le 24 octobre 1944, il accomplit sa dernière mission. La 
guerre est terminée pour lui. Au total, Jacques Guignard a réalisé 370 missions de combat et 
compte à son actif trois victoires aériennes.

Sa carrière se poursuit avec une formation de pilote d’essai. Le 9 août 1945, il entre dans l’histoire 
en devenant, lors de son premier vol sur le Gloster Meteor, le deuxième Français à piloter un 
avion à réaction.

Après avoir quitté l'armée de l'air, il entame une brillante carrière de pilote d’essai dans l’industrie 
aéronautique, au cours de laquelle il survit à trois graves accidents. Le 2 mars 1969, il se trouve 
dans le cockpit du Concorde 001 pour son vol inaugural, une étape historique dans l’aviation.

Le 1er octobre 1970, après avoir totalisé près de 7000 heures de vol, dont 5000 en tant que pilote 
d’essai, sur 16 prototypes, et participé au premier vol de 10 d'entre eux, Jacques Guignard prend 
une retraite bien méritée.

Il s’éteint le 12 octobre 1988 à Espaon, dans le Gers, laissant derrière lui un héritage aéronautique 
exceptionnel.

 

Sources :	 - Dossier de Résistant : SHD, Vincennes GR 16 P 277058

	 	 - Médaille de la Résistance : SHD

	 	 - Personnel des Forces aériennes françaises libres - SHD

	 	 - www.francaislibres.net

	 	 - epner.free.fr (dont est issue une grande part de la présente notice)

	 	 - fr.wikipedia.org

	 	 - falkeeinsgreatplanes.blogspot.com

	 	 - patrimoineruralgers.free.fr


Si vous souhaitez partager des informations supplémentaires ou proposer des corrections, n’hésitez 
pas à utiliser notre formulaire de contact : https://www.france-libre.net/contact/              13/03/25
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